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«Tout le monde ne sait pas
ce qu'est la démocratie»

Pour Alain Chouraqui, président de la Fondation du camp des Milles,
les crispations identitaires proviennent de la perte de repères

ENTRETIEN Al'Instar de no1Dbreux popuUstes eur0-
péens, Donald Tnunp ne cesse de revenir
en amm sur les propositions les plus

A Iain Chowaqui est directeur extrêmes de son programme. Cette
de recl1erche émérite au montée des populismes ne doit-elle pas
CNRSet président fondateur itIe relativisée?
de la Fondation du camp des L'histoire des grandes tragédies a montré
Milles. n a dirigé plusieurs que les apprentis sorciers ont toujours tarti-
publications sur les grands quement soufilé le chaud et le froid. Lespor-

enjeux sodétaux. notamment Pour résister à teurs du pire n'ont pas toujours anticipé les
l'engrenage des extrémismes, des radsmes et conséquences ultimes de leurs excès, ni leur
de lantisémiti$me(CbercheMidi. Z015)etPetit dépendance à l'égard des passions qu'ils.ont
manUl'l de survie démocmtique (Fondation flattées, vite immattrisables. C'est souvent
du camp des Milles,gratuit). l'engrenage des échecs et des actions et réac-

tions. y compris de l'aile la plus dure, qui a
conduit au pire.

Actuellement, la situation est si incertaine
qu'il suffirait d'un battement d'ailes de pa-
pillon. une provocation. une rumeur, pour
que tout bascule. Cequi rend encore plus im-
portante la responsabilité de chacun. Cela
commence par aller voter, ne rien laisser
pas$er dans une discussion ou sur Internet,
tenter de convaincre son voisin. ..

Les partis d'atrime droite européens
n'ont Jamais été aussi influents
depuis la seconde guerre mondJale.
peut-on dire, pour autant, qu'ils
construisent leur suceù sur le mime
terreau sodal ?

A nos yeux, il y a dans toute société des
tensions récurrentes, légitimes ou pas:
peur de l'autre, racismes, préjugés, opinions
et intérêts divergents. Lorsque ces tensions
sont trop fortes et que la démocratie est
trop faible pour les canali$er s'enclenche un
engrenage qui SI!nourrit puissamment de
thèmes extrémistes identitaires. Lorsqu'elle
devient centrale, cette dimension identi-
taire, légitime dans son principe. peut me-
ner à la persécution de boucs émissaires et à
la fin des libertés pour tous.

Hier comme aujourd'hui, ce qui semble
commun aux ~mismes identitaires, ce
sont deux éléments forts: la perte derepères
et les crises économique, sociale, politique et
morale.

Concrètement, comment cette perte de
repêl't!s se traduit-elle l

Par des interrogations majeures: qu'est-ce
que la droite, la gauche? Laplace de chacun
dans la famille? Le rôle de l'homme, de la
femme? L'avenir des enfants 7Quelle place
pour la religion? Quel métier demain? Le
contexte de plus en plus complexe, qui se
caractérise par l'accélération des change-
ments dus aux nouvelles technologies
d'échange, conduit à une déstabilisation
durable de repères fondamentaux.

Or,lorsque les individus sont déstabilisês,
beaucoup d'entre eux - un tiers environ,
aujourd'hui comme hier- cherchent des re-
pères forts, qu'ils trouvent dans l'ident!-
taire entendu de façon extrémiste. A défaut
de voir se préciser son avenir de travailleur
ou son rôle de père, une chose doit demeu-
rer: son Identité de Blanc, de musulman, de
juif... Cette crispation identitaire conduit à
des radicallsations en miroir.

Les candidats d'extrêJne droite, Norbert
Hoter en Autriche et Geert WOden
aux Pays-Bas, pourtant favoris dans les
sondages, ont été battus 1on; des récentes
élections. La montée des populistes
européens a-t-elle atteint une limite?

Jene crois pas que l'on puisse parler en ces
termes d'une vague de passions identitalres.
Et d'ailleurs les sondagl!!l se sont aussllour-
dement trompés dans l'autre sens.

La majorité d'une population est plus s0u-
vent passive qu'extJémIste, mais elle peut se
laisser entraîner. Etelle se révellle parfois trop
tard. parfois à temps. LJ\utrlche. pays qui n'est
pas en crise économique. a ainsi hésité, sur la
base de peurs identitaires, à élire un candidat
d'extrême droite. fi est possible que la mise en
garde de Gertrude, survivante de la Shoah.
vue 3millions de fois sur Internet, ait été ce
battement d'ailes de papillon qui aura permis
de vaincre l'extrémisme. On ne saura lamais
quel a été son impact sur les électeurs, mais ce
type de prise de parole peut être déterminant

cc La situation
est si Incertaine qLf11

suffirait d'un battement
dtalles de papillon.
une provocatlont

une rumeur. pour que
tout bascule»

Selon vous, ••les extrémismes nationalJ.ste
et islamiste se nourrissent l'un de l'autre et
prennent en tenaUle les sociétés européen-
nes Il. Comment desserrer cette tenaille?

Lapremière chose serait de faire à nouveau
de la démocratie un repère fort cela passe par
un travail d'éducation civique et de parole pu-
blique.Toutlemonde ne sait pas œqu'estladé-
mocratIe. Ufautrappeler d'où ellevient et aussi
ce qu'ene n'est pas. fi ne faut pas que les travers
de notre régime de liberté nous tassentoubUer
ce dont il nous protège. Deuxième point faire
en sorte que la maJorité non extrémiste ne se
laisse pas entraîner par la minorité vers une
embardée incontrôlable. Pour œIa. fi faut pou-
voir donnerà chacun lesdés pourcomprendre
les expériences tragiques du passé, et, parmi
ces dés, l'importance de contre-pouvoirs
indépendants, de la justice, des médias. des
organisations de la société ciVile.Enfin. des-
serrer la tenaille, c'est combattre l'idée qu'un
extrémisme peut protéger de l'autre, alors
qu'il fait son leu. Pour qui penst!-t-on que les
dllhadlstesvoteralent aujourd'hui en Europe?

La situation actUeI1eest parfois comparée à
œIle des années 1930. Qu'en pensez-vous?

Laquestion pour nous n'est pas de savoir si
la situation actuelle est compaIable aux an-
nées 1930,mals si tels mécanismes humains,
à l'œuvre dans les pires expériences histori-
ques, le sont encore aujourd'hui et jusqu'où ils
peuvent nous mener. Ce que nO$recherches
nous montrent, c'est que s'est fortement en-
clenché un engrenage extrémiste ldentitalre.

Malgré tout, la Fnnee n'est pal mena de
par des puissances milltalres comme
l~emap1e nazie ou l'Italie fasciste .••

Certes. Mais ce qu'il y a de comparable avec
aujourd'hui. c'est la peur de l'ennemi, réel ou
fantasmé. Dans les années 1930, la peur des
lui1iIet des communistes a poussé un tiers des
Allemands dans les bras d'Hitler, et cela a suffi.
Actuellement. beaucoup se focallsent contre
un autreenneml, le terrorisme isIaml$te.

Un sursaut est-il envisageable 7
Tout est possible, y compris le meilleur.

Après les attentats de Paris, en :lOIS. onaurait
pu craindre que les choses s'enflamment. Or
jusqu'à présent, nos compatriotes ont réagi
avec beaucoup de résilience et de sang-froid.
Mais les tensions et les pertes de repères
sont profondes, anciennes et certainement
durables. L'w:gence est à une prise de cons-
cience du dall8er vital pour notre démo-
cratie età un SUT$ButindMduel et collectif
contre un engrenage identitalre bien Installé
et touJours mortifère. _
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Des indicateurs pour alerter les citoyens
Des travaux de la Fondation font état d'une «montée des périls continue depuis 1990 »

Informer et alerter les citoyens sur la
montée des périls: telle est la mission
que s'est il$signée la Fondation du camp

des Milles, Partant du constat que de plus en
plus de Français sont séduits par les discours
identitaires.le conseil scientifique de la Fon-
dation a cherché à diagnostiquer l'évolution
de la société française survlngt-cinq ans.

Huit indicateurs ont été retenus: le chô-
mage des jeunes ; les bênéficlaires du revenu
de solidarité active (RSA);la tolérancè; le
nombre d'adhérents au Front national et
les votes d'extrême gauche aux élections
présidentielles (extrémismes politiques) ;les
actes racistes; les atteintes aux personnes;
les crimes et les délits; les thématiques iden-
titlùre et sécuritlùre dans les débats parle-
mentaires. Cesdonnées ont servi à fàbriquer
l'indice d'analyse et d'alerte républicaine et
démocratique (AARD).

Les premien résultats, publiés dans une
note de travaIl, le 14 man, font état d' fi une
montée des pén'/s quasiment continue depui$
1990 Ii. L'indice MRD n'a cessé d'augmenter,

passant de 100 en 1990, à 409 en 2015. avec
un accroissement spectaculaire de l'indi-
cateur relatIf aux extrémismes politiques
entre 2006 et 2011.

Unlndke~
LaFondation du camp des Milles en conclut
que la société française serait passée d'une
étape 1, où des groupes s'organisent pour ré-
pandre des idées ainsi quedes violences racis-
tes, à une étape 2, au cours de laquelle un
basculement institutionnel pelmetâ une mi-
norité de prendre le pouvoir et de mettre en
place une J.êgis1ationcontralœ aux libertés. Le
régime devenu autoritaire. voire total:itaire,
se retrouve alon pris dans un engrenage qui
constitue l'étape 3, où l'on assiste à une ex-
tension des persécutions, pouvant condu1re
au crime de masse. Selon la note de travaIl,
fi le passage de l'étape J à l'étape .3 aurait êté
frandli au tournant des années 2000 II.

Cette méthode simple à utiliser peut effecti-
vement servir à alerter les populations. fi est
néanmoins regrettable qu'eUesoit critiquable

sur le plan sc1entHique.Difficilement lisible,
eUe met, par exemple, sur le même plan le
chômage des leunes et les actesradstes.

Elletraite également de la même façon des
attentats dont les causes sont multiples, et
dont la multiplication devrait donc suivre
des modèles très différents. Or la période
étudiée a été marquée par la seconde Inti-
fada, les attentats du 11septembre 2001 et la
qualification du président du Front natio-
nal, rean-Marie Le Pen, au second tour de
l'élection presidentielle de 2002. Ces événe-
ments ont influé sur l'augmentation brutale
des différents indicateurs. La conclusion est
donc risquée.

Alain Chouraqui, président de la Fonda-
tion, reconnait les imperfections de cet in-
dice, sans en minoJ'B les enseignements
pour autant: «Ilmesembleque leplusimpor'
tant est que cet indice confirme que nous
sommes sodêtalement proches d'un moment
charnière, d'un basculement à partir duquel
l'engrenage peut s'accélérer.» •
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